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Sur les bords riants du Missouri vivait un
| eitoyen recommendable,” Yankee d'origne et
Mormon selon Ja foi.. I/ hlstone des Mor-
mons est assez connue pour que je sois “dis-

“|pensé Qe parler 10nguement~ il suffit de
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11 est cepuldant yrai de dire que plus on &
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épouse plus jeune et par conséquent plus
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de tous les gouts, ilne Lussub pas de dcaner
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trop d’avis;de marior. sa fille 3 3 un. Mormon.
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son amante ¢omme lui appartenant suivant
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amour pa.telnel ‘et s fol. - I\Lllb larase é Ctmt
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fut engagd b eéléhrer le maumo dds la pre-
midre océasion. favoralile,: Il ne S"dglbbdlt
done plus que d’en)ever 1"Lm'1nw. ‘

Drahord le Yankee eut soin ‘de faire pré-
parer d’avance une légtre cmlmr(,ablou pour
fuir sur 16 Missouri; et le jowr gonveny,. la
belle éehappa  la yigilance de'ses parents.
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dérent 1a barque ek la firent voler. sur les
ondes, 1mpatlentcs d’embrasser Jeur future
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B? Un ndgre trds intelligent et dé la seete
des universalistes, donna un jour uno mar que
tris significative du caractre, de sa 1e11g10n. ;
Un autre eselave, qui, lui, étaitun Baptis-
te, avait ohtenu do scs corchglommnes la..
permission de pxéche\' Pendant quil dxs—
tribuait avee chaleur. et avec. ubondmce la
parole de,vie devant un nombleut audltouo
d’hommes” de sa couleur, .l se mit en fraig
do décrir. Ia manitre dont Adam fut. cné(,. ,
“ Lmsquo Dieu créa Adam, dit-il, il 5o pen-.
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plus do théologie dans le monde.’. O
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